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PARTIE SUPREME
En vain, les nationalistes veu-

• lent-ils se faire illusion à eux-
mômes de même qu'ils s'efforcent
de le faire aux autres • i« r»o*.+...

naux nationalistes, a été em-
premte d'une extrême violence, où
У» corps-à-corps se sont succédé

— '.nts sontla qui parient. On a bea'a recourirà toutes les explication'.} pour tenterde démontrer que sj jes armées
nationalistes п'огд cyessé de reculer,«ç'a été en ve^tn d'un plan pré-
conçu ; que eus retraites succès-
sives ne s'ont que de savants replisstratégiques exécutés dans un or-
dre parfait ; que les succès des
lieilènes sont en somme peu de
cb.ose^ étant d'ordre tactique et
i\on Stratégique, il n'en est pas
imoins positif que depuis le jour
«que l'offensive grecque a соm-
mencé, les kémalistes ont marché
de. défaite en défaite.

Toutes les positions qu'ils avaient

séô de ses positions, est indemne.
Selon les renseignements de pro-

vônance kémaiiste, que nous ne

discutons pas, la bataille aurait
coûté 30.000 hommes aux Grecs.
Il faut bien admettre que les na-

tionalistes en ont perdu à peu près
autant au feu, car les Grecs ont,
eux aussi, des fusils et des canons
et leur artillerie est supérieure à
celle de fcôttfà adversaires. Mais
aux pertes du champ de bataille il
convient d'ajouter celles de la re-
traite. C'est, en effet, dans cette
phase qn'une armée battue se dis-
loque, car la grande voix terri-
liante du dieu Pan a maintes occa-

Isions
de Se faire entendre.

Point n'est besoin qu'une armée
soit cernée et obligée de mettre bas

La guerre gréco-turque

_'Hindenbur6>
France, sont tombées successive-
ment. Sans doute, on proclame que
■ces lignes de défense déclarées im-

П W» ~ """"

les armes pour que sa forpe de ré
sistance soit brisée et que sa valeur
combative eoit réduite au mini-
mum. L'histoire militaire offre as-шиш. ь mstoire^prenables,contre lesquelles devaient Les (^exemples d'armées qui, toL%

ae briser tous les effoits de l'en- ï en ayant pu échapper a 1 encercle-«irtmi enlevée?» de

Communiqués officiels helléniques
du 2 septembre

Nos troupes ont occupé Tchal, hauteur
(TArntitz. Au cours de cette opération
nous avons fait prisonnier un bataillon
entier avec son chef et ses milraillea
ses. Un for détachement de cavalerie
ennemie, avec de l'artillerie, qui depuis
longtemps attaquait nos communications
vigoureusement assaili par nos troupes,
a pris la faite, subissant de grandes
pertes en matériel d'artillerie.

Général PÂP0ULAS

Smyrne, 5 septembre
Bulletin de la situation militaire au

19]ï septembre 194t.
Nos troupti tbïiiinuenl à avancer.

Et lès ont occupé en combattant les hau-

leurs de Baslikiuy près de la station
du chemin de fer de Bollalli et

le col Siori. Elles ont avancau nord
et à l'est au village EvfifakiiU

bAPOULAS
STERGHIADES

jaemi, n'ont pas éfj
-vive" force, mais ont été évacuées
parce que c'étap'i prévu. On est en
droit d'estime r que c'est une piètre

ment avant-coureur de la eapitu-
latioa, n'en étaient pas moins hors
d'état de tenir la campagne. Sans
doute, mieux vaut mille fois sacri-_ 4 ~w V V/OI une jJ — *

Гfiche de corisofetion. Bref, le ré-\ fier une ville, fût-ce la capitale,sultat est que \es Grecs se trouvent-
Tanliajju

Communiqués nationalistes
1 septembre

Les attaques exécutées par l'ennemi au
centre et à notre aile droite ont été repous-
séës par notre contre-attaque.

2 septembre
Sur le front occidental, à notre aile

>> •

droite, toutes les attaques de fennomi

Les fausses nouvelles
Le Tevhidl-Efldar prétend que des

«yoldjis? arrivés de l'Anatolie affirment
avoir In de récents communiqués kéma-
listes selon lesquels l'aile gauche kéma-
listes aurait oapturé un régiment etj
anéanti un autre.

A Bolou
Le Tark oghloa annonce que le tribu-

nal de l'indépendance qni allait être ins-

titué à Cistamouni sera établi à Bolon.

L'armée kémaiiste
Le Vatiit авпопсе que chaque famille

en \nato|ie est obligée de fournir une

Calotte 6| une chemise pour l'flFrhêé ké-
maliste h se demande s'il y a une raison

ponr qu(j la population de Constantinople
soit exemptée de cette obligation patrio-
tique.

"Héros national,,
Le fameux chef de bande Osman

agha a répondu en ces termes aux dé-

putés qui étaient venus à Kérassounde ;

« J'ai perdu une jambe au cours des corn-
bats précédents. Je me suis engagé, moi
et mon Régiment à lutter même en chaise

La force torque
augmente toujours î

Du Tevhidi-Efkiar î
Du communiqué nationaliste du 3 sep-

tembre/il ressort que l'armée hellène est

i la cour martiale anglaise
Ее procès Torlakiau

arrivée devant cotre deuxième ligne de? Le président ouvre la séance à 10

défense, mais qu'elle n'a osé l'attaquer,
de sorte que l'activité de combat se

borne à un échange lointain de feu d'ar-
tillerie et de feu d'infanterie.
L'avance dont parle le communiqué

hellène du 1er septembre consiste en une

simple rectification de notre front par lo

retrait de fias éléments sur notre deu-
rième ligflfe de défense. Le gain de ter-

rain réalisé par lea Hellènes se borne à

l'occupation de cette région évacoée.

Maintenant, et à la suite de l'abandon du

saillant du centre, notre front forme
d'une aile à l'autre пне ligne droite, et
c'est pour obtenir ce résultat que le cen-

tre a été ramené en arrière.
Nous croyons que les combats repren-

dront dans uiï ou deux jours devant
notre deuxième ligne de défense, car

l'ennemi— malgré toutes ses pertes et sa

fatigue — est obligé de précipiter le

dénouement.
Chaque heure qui passe augmente la

feroe de notre armée.
ним i ■ *ïl < é iiii и 114 i

pour sauver l'armée. Mais, dans]
llèSPê te. tel n'est pas le cas. LniaL ri

_

n
__
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de sacntier Angora pour sauver] foë peuaeiei.dm

armée, les nationalistes ont fait

EN FRANCE'
Les accords du 13 Août

Paris, 4. T H R. — La Presse du soir
, . i . . . , , , i publie la note suivante;Certuins journaux,è porteur au cas ou je viendrais à perdre 5 p , . . ,

. лГp * 1 ®en dehors de la communication officielle

Ils se sont enga-

aires, saus астате pafee
qu'ûs ne se sentaieut pas aptes à
in ^œuvrer entre les colonnes grec- i tout le contraire. 0

-

q oes avant que leur liaison fût éta- [ gés à fond sur la boucle de Sakaria
lûiie, ne concevaient que la guerre jet du Giok-Sou pour interdire à

dépositions, ils ont appliqué réso- J l'ennemi l'accès de leur capitale.
Hument le système de Napoléon: la'Ils ont, de l'aveu même de leurs
marche vers la capitale de l'en-1 journaux, fait donner leurs der-
•nemi dfms un ordre groupé. Usinières réserves. C'est la partie su-

touchant aujourd'hui a leur but : 1 prême qu'ils ont jouée.
La nhute. d'Angora n'est plus que|
question de jours, peut-être d'hea-i
res.

Dans mon article de mardi der-';
nier, je signalais que, depuis l'ai-
mistice, les Turcs s'étaient complu
à se bercer d'illusions.

A. de La Jonquière.

LES MATINALES
Dimanche, je passais en voiture avec

11 en est des am^s P r^s de Eioria. Il y avait un

encore actuellement de même. Les monde fou ; les uns sur la plage, les au-

nfitioualiales — à en croire, du très eur des bateaux.

moins, les proclamations de Mous- J'expliquai cette affluence à mes amis :

tai'a Kémal et les déclarations de j ~ Ilx cherchent la tête.

«es journaux— non seulement ne —Quelle icie ?

эеtiennent pas pour battus, mais
~ Unne sail^ e"core ' vu ?ue

ils certifient que leurs adversaires dame à gui elle appartient est hors d'étal

sont en mauvaise posture. Peu im- de donner des renseignements. Quand on

îporte l'avance considérable qu'ils uura trouvé la tète ; on saura à qui elle
ont réalisée, plus, ils s'enfoncent est, et ça fera une belle jambe à sa

d-ans l'intérieur de l'Anatolie, plus propriétaire, ou plus exactement à son

ais étendent démesurément leurs usufruitière. Tout ce qu'on sait, c'est

llignes de communication et plus ils gUe сеце ^/e n'appartient pas à ta jeune
-courent au devant d'un désastre.
Angora sera pour lesHellènes ce que
Moscou fut au siècle dernier pour
lia Grunde Armée 1 C'est un thème
que — par une analogie qu'on ne

mariée de San Slefano, mais celte cer-

titude ne réduit pas étroitement le champ
des recherches... La jeune mariée a été

retrouvée. Il faut admirer ces braves

s*.-attendait guère à voir en cette 9ens 9ai emploient leur loisir dominical

affaire— développent avec amour à chercher la tête et tous ces autres

•et triomphe les feuilles natmnalis- brèves gens qui encouragent les recher-

les. Et si Angora ne devient pas ches. Il faut souhaiter que la tête se re-

leur tombe, ce sera Cesarée, ce trouve, après quoi il n'y aura plus qu 'à

sera Sivus, les kémalistes étant chercher celui qui l a jetée là-bas. C 'est
résolus a ne jamais céder et à trans- л 1г. а

. . i , » , peul-elre vous, с est peut-etre moi, с est

porter, s ii le faut, leur centre de
ou

peut-être un autre. La seule certitude
résistance jusqu'à Erzeroum
jusqu'à Diarbékir. qu'on puisse fixer, c'est que ce n'est pas

Assurément, c'est très bien, dans Lan(lru, puisque Landru est loin d'ici.

des proclamations enflammées, En tout cas, le*champ des hypothèses
d 'attester les Dieux qu on ne cédera reste aussi large du côté de l'assassin

pas.un pouce de territoire et d'en qu'il l'est du càié de la victime.

appeler à un beau désespoir selon;
!a maxime du poète :

gauche, calme relatif

3 septembre
Jusqu'au soir, échange de feux d'artil-

lerie et d'infanterie, sur certains points,
entre les deux parties.

Attendons...
L'ileri apprend que les renforts qui

avaient été expédiés d'Angora au front

participent depuis dimanche aux com-

bats. L'organe turc se dit sâr de com-

muniquer dans deux jours des nouvelles
fort importantes.

A Konia
Le tribunal de l'indépendance de Ko-

nia composé des membres snivants ; Iiad-

jim, député de Carassi,Mouhieddine Béha

député de Brousse, Ali Saïb, député
de Déiiizli, a fait connaître par une pro-
clamation qu'il appliquerait des pénalités
extrêmement rigoureuses à l'égard des

traîtres, fussent-ils musulmans on non-

musulmans. Le dit tribunal accorde un

dernier délai d'une semaine à tous les

déserteurs pour se présenter aux bureaux
du recrutement et bénéficier d'une me-

sure de grâce. Les recéleurs, les mem-

bres des conseils do la dômogérontie, les
moukhtars, les fonctionnaires civils et

militaires qui feront preuve de négli-
gence dans leurs fonctions concernant

l'arrestation des déserteurs seront égale-
ment passibles des pénalités les plus
rigoureuses.

»
* *

Ce tribunal a exécuté Mehmed effendi,
le président de la municipalité da Cadi-

ktuy (DéDizti), ainsi que Salih Tahir

Hodja, habitant la même localité, pour

espionnage en faveur des Hellènes.

l'antre jvnbe qui me resie et cela jus-
qu'à çe que l'ennemi soit jeté à la mer. »

*■.
л

' fc

Du\erlchine Lotir :

Osùan agha s'est rendu la 21 juillet à
a vojJ ljL^aurlni'i.kin, fieод?

Л D®i0 r^'sjà exécuter son plan infernal. Il s

rend de là à Tchakhala et à Kavalc où il

brûle les maisons grecques habitées par

des femmes et des enfants. Il extermine

ensuite les Arméniens et les Grecs.* .de

Havza. Le » héros national » a brûlé le

même toir 18 femmes et jeunes filles

faite par le gouvernement, ont pub ié des
informations d'après lesquelles, le cbnseil
des ministres aurait repoussé en bloc,
les solutions -financières du 13 août.
La vérité c'est que le conseil des mi-

nistres, à ^ ^ ^srnsîSiGrf и surgi. J®

mwwequoi il s'agissait. Tout àcoup,
dSJ.radрешете а ■. ...!^écipita vers moi et vdblut

avec le traite de Versai.iCb <c . e. 1рь .

.

e-. Je lui donnai un tel coup
états de payements lixespai la cou.nu-- ; 1

( ^ e.„, nez commença

h. Ij2.
Tout d'abord fut entendue Miss Brewn,

citée comme témoin. Me Hosrovian lui

posa diverses questions. M. Z Zorian

remplissait les fonctions d'interprète.
D. — Où ètes-vous née ?

R. — A Londres. Mon père s'appelait
James Brown et était amiral. Je sois pro-
fessenr d'anglais.

— Vons êtes-vous trouvée en Russie?
— Oui, à Moscou, à Tiflis, etc.
— A Bakou ?
— Oui. En 1918 je me trouvais à Ti-

flis que je quittai pour me rendre à

Yculah et de là à Chouctoi.
Le président. — Pourquoi vouliez-vous

aller à Ghonchi ?
— En qualité d'institutrice des trois

enfants de M. i'gzbachian.
Me Hosrovian. Avez-vous entendu

parler des événements fie Bakou ?
— Oui.
— Que s'y est-il passé ?
— Les Turcs ont massacré les Armé-

niens du 14 au 17 septembre."
— Les Arméniens lirent-ils aussi usage

d'armes ?
— Ils n'en avaient pas.
— Avez-vous été aussi attaquée?
— Oui. Lorsque j'arrivai à Youlah, il

n'était pas possible de continuer sa route*
sans être accompagné de Tartares. Je

voyageai dans la voiture personnelle d'un;

Tartare nommé Beyboutoiv. Il y avait

avec lui quelques Tartares et deux Armé-
niens. Deu:< dos Tartares étaient armés.

H nons fallait faire 40 verstes pour at-

tekcîre Ghouciii, c.MéM^eà&fêtëTusfc

sion des réparations, dont il cnnvenai'. en pleme fJ
TfurerqU/;5J!fHl,3 цпп o0ntelas

V»' й saigner. Il se facha et t>ia son couteias.
pr<

1 Mais je loi dis que j 'étais RïigJaise et qued'antre part de maintenir toutes les

rogatiïes. [Mais j
Le conseil a alors chargé le ministre ■ je voyageais en compagnie de Beyboute.

des finances et le président du conseil; Le lendemain, je fis amener les chevaux

.
ministre des affaires étrangères, d'enga- jet je poursuivis mon voyage seule jusqu'à

grecques. En deux jours il met à feu et jger des négociations avec les Alliés, pour s Ghouchi.

à sang, les 44 villages delà région dej°btemr d'eux les modifications nôces-j —Pourquoi les Tai tares massacraient-

Lsaires.- ]ils les Arméniens?

xnm 11ИЯ1.ДМ1— IIHIIIIIIHHЛОТП»,ШСУ<.*Ж«-«Ма

faite par le mari qui a l'esprit trop
observateur, l't pouse disparait sans lais-

Nous parlâmes alors de disparitions■ ser d'adresse... Le mari ne s'en fait pas,
' auxquelles nous avions assisté ou parti- jusqu'au jour où une paire de bras, puis

Vna sains victis nuliam sperarc salulcin cipé, et ce sujet de conversation nous une paire de jambes reviennent sur

Niais, d'abord, dans la vie et en face d'un problème insoluble :|l'eau. Alors les voisins commencent à

Havza De là la bande dévastatrice passe

à Marzjvan où après avoir rançonné la

population arménienne . et la grecqne,

elle inœndie la ville. Les Arméniens aussi

ont snfci ds graves pertes. 2.000 maisons

ont brûlé à Marzivan. Le nombre des sur-

vivants arméniens était de 2ô0. îi n 'y
avait qne des femmes.

Les nuits blanches
de Moiisfafa Kémal

L'Agence d'Analolie annonce qu'une
activité extraordinaire sé manifeste au

sein du quartier général kémaiiste. Mous-
tafa Kémal ne dort pas des nuitr, entières

préoccupé des opérations militaires au

sujet desquelles il a des entretiens pro-

ongés avec les commandants de ses ar-

mées.

L'opinion turque
L'offensive hellène

prendra fin!
De Yllcri :
Le communiqué nationaliste da 3 sep-

tembre confirme pleinement nos informa-
lions au sujet dn résultat des combats qui
se poursuivaient depuis dix jours.

Les Hellènes, éprouvés aussi bien par

des pertes en hommes que par leurs dé-

penses en munitions, n 'ont pu reprendre
leurs attaques, malgré un certain repli de

notre front, au centre.

Actuellement, les chaînes de montagne
qui s'étendent entre notre aile droite et

notre aile gauche forment un

Les commentaires de la presse cons-

talent que estte décision répond manifes-

tement au sentiment public, déjà exprimé
par là commission des finances.

Les accords du 13 août, n'avaient dt

reste été signés, par M Doumer que sou;

la réserve expresse d'en référer à sor

— Parce que les Arméniens étaient

pour les Anglais, et les Tartares pour les

Allemands.
— Pendant 5 mois vous avez, vécu

chez des Arméniens. Avez-voas assisté à

des scènes de terreur ?
— Nous avons toujours vécu dans 1&

la rCSerVG ехргеьыз и t;u iULciai а *иь з

gouvernement, et il n'en a nullement dis- ! terreur. Nous ne savions pas le sort qui

simulé, devant le с nseil, les côtés défeç-j Qous attendait d'nn jour à l'autre,

tuenx. | — Pourquoi viviez-vous dans la ter-

Le communiqué officiel, publié après Й reur ?

le double conseil des ministres de vendit)-*
— Parce que les Tartares tuaient les

front de défense, tar contre, la force то-

raie et matérielle de l'ennemi a diminué

dans une sérieuse mesure.

РРРННИИЯР HP
Néanmoins:, on doit s'attendre

surtout en politique, il faut s'abste-. un 1 УРС disparaît, on trouve ton- j regarder de irarers le type qui se fiif]qU 'au calme relatif actuel succèdent de

nir soigneusement de dire soit C( \я- jours plusieurs cadavres qui semblent,] abandonné пьпч nui s'est nput-êlrp fnit\ „ .
■ , . , . .

•

°
r •<. ,

•

, Т,л ,-|а :

1 1 'i
и"ишшс > mais qui s est peut etre fait nouveaux et violents combats, et que les!

o i'liL-rLL T,!0 '
,

au f""" ier abor"> l 'affairc - ^.\oc"f. Il est obligé de rechercher sa |Hellènes tentent uns nonvelle et
'

On dtseopue aîo.s q.ion espere qu'un trouve un cadavre, d'un seul le-) femme, ci il la retrouve, le malheureux. \^iTenrive

toujours, surtout lorsque lesp'
'

1 ipue^sive.

Arméniens. Ils en massacrèrent en grand
nombre.

Le gouvernement ne les protégeait-il
pas ?

— Non.
— Buvez-vous Qui était le ministre de

l'intérieur ?
— Djivanchir.

Quel homme était-ce ?

— Un tyran. Beyboutow me déclare

que Djivanchir comptait exterminer les

Arméniens.
— Avez-vous connaissance d'une orga-

nisation tartare ?
— Oui, le Moussavat.
— Djivanchir était-il un personnage in-

fluent respecté des Tartares ?

— Tout le inonde disait du mal de lui,
même Beyboutow, par exemple.

— Que savez-vous du Moussavat ?

— Beyboutow disait que c'était une

organisation dans le genre de l'Union el

Progrès.
comme la commission des réparations le J

— Q°e savez-vous au sujet de \uzba-

rappelait, le 26 février à l'Allemagne, aujehian ?

compte des réparations.
— Il était très riche et possédait une

Le Temps demande qu'on revienne j vigue où j'ai demeuré et qui fut brûlée

avant tout, sur ce qui est écrit dans l'ac-(p^ r les Tartares. ^

•; .

cord de Londres, le premier milliard al-! —Djivanhir aurait-il pu empêcher les

jjemand est un payement de réparationsJmassacres ?

puissant j Pour arriver à un arrangement équitable, ] — Sans doute.

il n'y a qu'un point de départ: le droit. ] Lo procureur général pose ensuite

5 certaines questions.
1). — Avez-vous puisé vos renseigne-

monts auprès des Arméniens seulement ?

— Aussi auprès des Tartares, de Bey-
boutow, par exemple.

— Pourquoi ètes-vous allée chez Yuz-

di, indique avec précision, que certaines ï
clauses étaient en contradiction avec"
l'ét t des payements déjà adopté, et que
d'autres étaient on empiétement Sur lec

stipulations de la commission des répara-
tions.

Les Débats, font ressortir qu'il serait

abusif de laisser à la France, la charge de

tous ces frais d'occupation, quand c'est

elle qui assume pour la plus-grande part,
la tâche de la garde sur le Rhin, dans

l'intérêt général, alors en effet que l'ac-

cord du 13 août prévoyait que l'Angle-
terre toucherait environ, quarante cinq
pour cent sar le premier milliard versé

par l'Allemagne, pour l'entretien des soi-

dats britanniques, la France ne devait

pas touch-r un centime sous prétexte,
que ses frais d'occupation seraient im-

putés sur la valeur des mines de la Sarre.

Tous les journaux font observer que la

valeur da ces mines, doit figSrer, non pas
au compte des frais d 'occupation, mais

En Albanie

On mande de Scodra à la Tribuna de

c
, 5Belgrade : Les Mirdites ont capturé lias-

|san bey Bouchatf et sen détachement

. , , -,
nant ou en plusieurs morceaux, il est I A moins que ce ne soit la femme elle- s

. Nous ne savons cas si les renfort- nn'n ! compos .

e t^ 1000 !îon.

m "f* Les Pnsonmers

rauce va contre toute evidencA -,
- >• » • ' »

ntous ne savons pas si les renforts qu a.auraient ete conduits dans les monta-

Rien n'est perdu, ршаое
'

I'""""" *" М"С â S°" mori : ' ^ !recos farœée nationaUste sont satflsaats |gnea.
est sauve, aiment à répéter nos

per*oimes dlsParues - c est comme le Pr°- j t je suis vivante et bien tranquille. » j pour lui permettre ds résister à cette пои-
?

confrères de Stamboul, et cette а£-1^ШЙ aes ParaP^es ' ? Alors ils sont obligés de se remettre en- | velle attaque.

firmation revient dans leurs m-' Après quoi, nous tombâmes d'accord\scmblc, les malheureux, à cause des ] Au cas où notre commandement en

sur celte conclusion chef projetterait d 'infliger encore d'autresces histoires de ; voisins,
téle sont bien j C'est pourquoi on devrait punir sévè- 1 pertes aux Hellènes, nous pouvons nous

à faire accroire que, -fâcheuses pour des las de ménages qui- rement les gens qui laissent traîner ô] attendre à ce que l'offensive hellène soit

S bataille de sept joui> i vivent heureux, c'est-à-dire désunis. , travers la ville des bras, des jambes ou j renouvelée, pour prendre fin dans quel-
j » ... Jquesjôprs.

lonnes comme un leitmotiv. Mais
à qui raisonnant tant soit peu réus- femmes sans queue ni

sira-t-on
après un

laquelle, au dire même des joui - Après une discussion ou une remarque d'autres pièces détachées.

bachian ?
— Pour enseigner l 'anglais à ses petits-

enfants et pour les couvrir de ma sujétion
britannique. Depuis 4 ans je suis ea

Orient. Je comprends l'arménien. Avec

t Beyboutow je parlais le russe.Je connais

cette langue, étant restée 6 années en

Russie. Le récit des massacres ne m'a

pas été fait par les Arméniens seulement.

. Une jeune iille finlandaise venue de Bakou

Le licenciement des troupes | racontait des choses terribles à ce sujet.

Un nouveau groupe de 5491 hommes I Des femmes et des enfants étaient pous-

a été licencié hier, conformément à ia dé-jjsés dans la rue et des sicairos leur tran-

cision prise par Ja conférence ries am-f, chaient la gorge.
bassadeurs. ^ — Puisque yoijs avez vécu dans une

En Bulgarie
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famille arménienne , pourriez-VGus dire

quelles étaient les aspirations nationales
des Arméniens ?

— Je na sais rien à ce sujet .

— s'agissait - il de conflits nationaux et

religieux.
— Je crois que la cause des massa -

cres doit être attribuée au fait que les Ar-

méniens étaient pour l
'Entente et les Таг -

tares pour l
'Allemagne .

— j'ai entendu dire que les Arméniens ,

unis aux Bolcheviks , ont massacré les

Tart&rès .

— Je n'ai rien entendu à ce sujet.
— Au Caucase , qui étaient plus riches ,

des Arméniens ou des Tartares ?
— Les Arméniens et cette richesse fut

Comment s© pose | î'oûteîbis, m. Benès insiste sur le fait ,
ici question ofiôri^l© fque les Etat delà Petite Entente , se re-

lortdfe$% § &2pt . ! fusaient nettement à admettre qu
'
un

OfS télégraphie <fAthènes que la I Habsbourg quelconque puisse monter sur

question oflsntaîe se présente
* le trône de Hongrie : « Nous sommes tout

actuellement sous uoe phass j à tait décidés de nous servir de tous les

â fait différente. L'armée grecque! mojens ' p0UI empêcher cette éventualité

л , f de se produire, affirma M. Benès, »

Cette déclaration est particulièrement
mî -i

importante , an moment où l ' assemblée
de la Société des Nations qni va s

'ouvilr
à Genève , examinera la démarche de la

est maîtresse de la situation
Ssta 're en Anatolia.
Suivant les informations de la

une des causes des massacres de Bakou. | presse de Londres, de source très
— Quel était le but poursuivi par le) , . . . - . .. ,

,, f seneuse, !s roi Constantin n'aura
Moussavat l |

— J'ignore son but. Ce que je saisJ recours à l'action diplomatique que
c'est que ce parti était composé en m'a- î lorsque l 'action militaire aurait
ieo
_ ! eroduit dese,î£ts dês,sîfs -

— Je ne connais pas davantage leurs | (ВоЗрЬоге)
programmes . \ ïiémeiîti

— Les massacres de Bakou furent-ils

organisées ?
-*• Oui.
— Gomment pouvez-vous dire que sHvelle suivant laquelle le ministre

Djivanchir avait voulu, il aurait pu les des affaires étrangères de Grèce,

-Il était ministre de l'intérieur. EnjjM. Baîtazzls, se rendrait a Paris | u prograînme de l'Assemblée
outre,

'

c'était lui qui avait organisé les* pour avoir une conférence avec fm. j psnéraie
massacres friand . Paris , 4. t. ii. r.— Le Petit Parisien

— Qu en savez-vous с s ГЕпелЬлгвА s
v P / J croit savoir que cette session de la SDN.

sera moins longue que la précédente.
On prévoit seulement une séance le ma-

tin ; les après-midi étant consacrés en-

l'œuvre du comité de secours
américain
A Brousse

Extrait du rapport de m Bernice Eve-

rett , directeur de la section du comité à
Brousse » relatif à l

'œuvre entreprise durant
le mois de juillet :

Plusieurs filatures étant ouvertes un

grand nombre de femmes réfugiées ont pu
trouver du travail . Certaines labourent la

terre et pour ces raisons leurs conditions
de vie sont meilleures . Les vêtements qu ..

nous avons distribués aux réfugiés ne

Paris, 5 sep.

L'«întransîgeanbdément la siou-

Beyboutow lui-même me l'a déclaré, i
— Les Arméniens s'étaient-ils soulevés

'

Le cabinet Wirth ОЖ1 péril
contre l'Azerbaïdjan ? | Londres, 5 sep.

— Je sais qu'ils luttaient côte à côte j ^ presse anglaise commente
avec les Anglais. Mais je ne saurais dire? r

.

i^'ils s'étaient soulevés contre le gouver-ji iaryenrieïit la situation difficile du

nement azerbaïdjanais. S cabinet Wirth à la suite des der-
Me Haïdar Rifaat bey, avocat de la jj n jers événements survenus à Ber-

partie civile, pose à son tour quelques)- ... .

questions. I lin et surtout с!апз les grandes villes
D. — Quand êtes-vous venue à Cons-j: de Bavière.

'3ittEn juillet 1920. i le «0ап* Cbronicle» exprime го-

— Où habitez - vous ? | plnion que l 'Allemagne passera
— Trois jours par semaine chez Mme» par des moments très critiques Ct

Maria ludjidjian et les trois autres chez
que |es ?auver„emerts a |||és ont

[. Ilosro-j Is devoir de suivre de près l'évo-

Hongrie pour être admise à la Ligue des в snffirent pas à leurs besoins , étant donné

que leur nombre s
'élevait à 15,000.

La seule récolte restante était celle du

raisin . Les réfugiés espèrent rentrer

dans leurs villages pour s
'

occuper des

vendanges . Plusieurs cependant pensent

qu
' il est inutile de rentrer , vu l

' instabilité

delà situation . Ils ne sont pas sûrs d8 re-

trouver à leur retour leurs foyers intacts .

Le comité avait engagé à son service

deux médecins indigèaes . Les Hellènes

avaient leurs médecins et une clinique pour
leurs réfugiés . Le? trois écoles grecques de

réfugiés ont continué leurs cours durant

l 'été . l'école arménienne est ouverte et

le comité a engagé un professeur de cou-,

Nations . Elle renfirme l ' intention de la Pe-

t.te Entente , d
'

opposer son veto absolu à

l ' admission de la Hongrie , tant que le

gouvernement de Budapest , n
'
aura pas

répudié la dynastie des Habsbourg et re -

noncé d '

une façon ferme à ses visées irré -

dentistes .

u soflÊfTis uns

m. et mme Hosrovian .

— Qui vous a recommandé
vian ?

—- l'ambassade anglaise .

m. Hosrovian et le président intervin
rent pour faire observer que ces ques -

lions n
'ont pas de sens .

— Haïdar Rifaat bey .
— Le témoin a - t-

il jamais été dans une famille turque ?
— Qui , mais je ne me rappelle pas le

nom de cette famille .

— Où a grandi le témoin ?
Le président ,—Ces questions n

' ont pas
de sens . Le témoin a déjà dit qu

' il est né
à Lendres ,

Me Haïdar Rifaat bev .—Etes - vous pro -

testante ?
— Je suis Anglaise et ne reconnais que

ma nationalité .

Le président fait de nouveau des obser

votions à l'avocat de la partie civile.
Me Haidar Rifaat bey — Par le traité

de Brest-Litovsk, les Allemands s'appro-
priaient tout le naphte de Bakou. Gom-
ment dans ces conditions les Tartares pou-
vaient-iis être pour l'Allemagne ?

— Je ne sais rieu au sujet du traité de

Brest-Litowsk.
Le président intervient encore pour in-

terdire les questions de caractère politi-
que .

Me Haidar Rifaat bey! — Le témoin a

dit que Djivanchir était un tyran.
L'épithète convient peut-être aux Armé
niens. Que dit à ce sujet le témoin ?

— Les Arméniens n 'étaient pas de mé-'
chantes gens .

ES* SYRIE

lution politique en Allemagne .

(Bosphore )
ta - iijation eu Bussie

Paris , 5 sept .
Les journaux parisiens recon-

naissent que la situation en Rus-

sie, contrairement aux bruits con»

traires, s 'est prouvée être très

grave et exigeant urgemment l'in-
tervention étrangère.

(Bosphore )
La question irlandaise

Londres #. 5 sept .

Les pourparlers entre les repré-
sentants de3 sinnfélners et le gou-
vernement de Londres au sujet du
règlement da la question irlandaise
sur la base proposée par M. Lloyd
George seront repris, suivant les

déclarations de la presse, dans le

courant de cette semaine.

(Возр'поге)
m. Vivian!

Paris , 5 sept .

La presse parisienne annonce

que le délégué de 5a France aux

réunions do la Ligua des Nations,
M. Viviar.i, est arrivé hier à Ge-

nève .

(êûsphofe
т«■»■■<>< iwaara . trrrt .

la petite tentante
Prague, 4. T.H R.— M. Benès, minis-

Ire des affaires étrangères de Tehéсо-

Slovaquie a fait à l 'envoyé spécî&l de
d Intransigeant Jeo déclarations suivantes.
Au lendemain de l'armistice, il fallait

trouver un système, rendant possible la

collaboration des peuples de l'Europe
centrale, entre lesquels certains dissenti-
ments paraissaient devoir sa manifester
bientôt. Le gouvernement tchéco-elovaquo
était décidé d'abord d aider l'Autriche en

se conformant aux stipulations du traité
de Trianon ; puis fut constituée la Petite
Entehte, résultat des accords intervenue
avec la Roumaine et la Yougo-Sh.vie.
Cette entente fat l'expression de trois

ordres do rsoins : protéger les petits
pays d< . Europe Centrale contre l'Aile-
magne et la Russie. collaborer à l'édifica-
tion d un système politique nouveau do
1 Km ope Centrale, enfin prouver que les j permanents du conseil dont les sièges
pa\s issub des traités étaient viables. En-j sont occupés actuellement par l'Espagne,
suite le rapprochement économique aveoito Brésil, la Belgique et la Chine. Les
la Pologne devait cimenter cette œuvre.; pays Scandinaves et la petite Entente
La icbéco-Slcvaquie conclut depuis j demandent notamment à occuper h leur

1 aimistice, des traités de commerce avec j tour ces sièges. Les noms de Branting,
Fiance, la Roumanie, l'Allemagne, j Bénès et même Такс Jonasco, ont été déjà

i Autiiche et la Bulgarie. Elle est sur le î prononcés. De même les Yougoslaves con-

point designer un arrangement avec les j sidèrent qu'en les admettant à être pré-
Soviets, pour placer en Russie des ma- j sautés au conseil de la SDN. on leur

Paris,4. A.T.I.-La presse r.ari 4 i HnnA|
Ca!neS '

.

f fournirait une juste compensation des

se fait télégraphier par l'agence Radio L •

S g0UvernemeEt ^hsco-slovaque laisse j seuffrances subies pendant la guerre,

que la situation en Syrie est devenue beau-1 à s®s ^dastnels la llberté du commerce comme cela a été fait pour la Belgique,

coup plus calme et que les rebelles ont ! п^8'^ СОПС0ГПе nndDStrie '
Les méthodes de répartition des dépenses

qpmmenoé à livrer leurs armes
v.s-à- vis <te la Hongrie la | de la sdn. seront aassi l 'objet de criti -

Beyrouth , 3. t h r. — Les Nouvelles

du Nord sigealent la disparition complète
'des bandes opérant dans la région . Les

îelations commerciales sont reprises avec

toutes les principales villes et les popu -

nations sont heureuses de 'it pacification ,

la situation est également favorable et

ïa tentative d 'Abdallah de faire une union
de toutes les populations a été acceptée
à l ' unanimité . La population réclame l'ap -

pui et le contrôle de la France .

Comparée à celle des pays voisins , Ja

situation des territoires syriens du mari -

dat apparaît particulièrement favorisée .

l'anniversaire de l
' indépendance du

g» and Liban fut l ' occasion de fêtes offi -

ciolles et de réjouissances publiques , aax -

qnelles la population assista avec enthou-

siasme . Les journaux de toutes les opinions
expriment leur reconnaissance à laFrance ,

qui aseura à la jeune démocratie libre , le
développement de ses institutions tradi -

tiormailes .

La situation politique est également
favorablement commentée .

La commission du général Chérifian ,

attaché à la révolte en faveur d 'Abdalah ,

provoqua l ' union de tous les chefs tem -

роге.'з et spirituels autour de la France
et donna l

'

occasion de louer les magni -
flques îésuitats obtenus sous le mandat .

tièrement aux travaux des commissions
qui déblaieront le ' terrain en vue de la

discussion générale .

On ne croit pas que la question de l'ad-

mission de l 'Allemagne à la sdn. soit

posée à cette session ; car ^Allemagne
parait avoir renoncé , pour le moment , й

poser sa candidature , préférant attendre

que le conseil ait donné son
"

avis snr

l'afiaire de Haute- Silésie .et tenant d
' autre

part à ne pas indisposer les Etats- Unis .

Le Peht Parisien constate que la dis-

crétion dont l 'Allemagne fera preuve en

s
'abstenant de toute démarche et en cal-

mant les impatiences de ses amis , ne peut
que servir sa cause .

On estime que l 'admission de la Hon -

grie donnera probablement lien à des dis -

eussions assez animées , car la petite En -

tente est décidée en effet à opposer son

veto , tant que le gouvernement de Buda-

pest n
'
aura pas répudié nettement la dy -

nastie des Habsbourg et renoncé i ses vi-

sées irrédentistes .

On envisage favorablement l ' accueil
réserve aux candidatures de là Lettonie et

de la Lithuanie , dont le slatuf juridique et

territorial est désormais clairement éta -

bli .

L'amendement proposé par la déléga -

tion tchéco slovaque, prévoyant la cons -

titntion de groupements régionaux au sein

de la sdn, fondés sur l ' identité des in -

térèts politiques et économiques , est une

des questions les plus importantes à l ' or -

dre du jour.
Le conseil de la sdn, présentera un

rapport détaillé sur ia question du trafic
des armes , la fabrication du matériel de

guerre ; ia surveillance des armements et

le blocus .

Los décisions finales qui seront prises
seront probablement influencées naf les

préparatifs fle la cOnféîébce de Wàshing -

tôn . Cet examen des mesures destinées à

écarter toute menace de guerre nouvelle ,

se terminera log
'

quement par l ' élection

des juges â ia ëbuf irneïhktiôûàtionale de

justice » d . fit la création est définitive -

ment assurée par l
'

adhésion d '
une tren -

laine d ' Ëtats à son slaliit .

4*.
* *

L' assemb
'

ée de la sdn. aura , à s
'

occu -

per également du confiit aibano - grec et

alfoarm - gerbe » Kil« devra s'eflereer d'ob-

tenir lés renonciations des Etats qui pos-
sèdent des créances et des hypothèques
sur l

'Autriche , comme les Etats- Unis et

la Rcumanio , en vue de permettra к j'*o-
eord qui est aujourd 'hui intervenu entre

la commission de secours à "^Autriche et

le gouvernement viennois , de mettre en

œuvre les collaborations financières dont
l 'Autriche est d '

ores et déjà assurée .

L ' assemblée aura enfin à se préoccoper
de ia nomination des quatre membres non

une assistance organisée sous la direction
habile de m. Philippe , aux veuves de la

guerre et se chargea des soins de 5.000
enfants .

Le comité dispose maintenant de 14

infirmières indigènes * Au mois de mai ,
3 092 enfefits étaient soignés défis les cli -

niques et ш2 visites avàient été faitës

dans les maisons .

Ces infirmières ont enseigné aux veuves

de guerre les moyens d ' élever leurs en

fants conformément aux prescriptions et

Des abus
La commission chargée d '

enquêter sùf
les abus commis dans la forêt de Bel-

grade a soumis au ministère de la guerre
et à celui de la justice un rapport de-
mandant

. qu
'
un d 'étacheraëlit dé gendar-

merie soit envoyé sur les lieux pour mbté
tre un terme aux coupes illicites opérées
s^stématifliiement .

tfêlë d!l*èèfé Belgrade-Bucarest
Ûne commissiOM lêrfeh-rHdmâihe s

'est

_ | réunie pour décider la сопшыэдокд'йвм
^ voie ferrée directe- Bucaresr - Belgraut;.

Cette ligne partira de Mehadia , pas-

exigences actuelles da l hygiene . La Tur- s sera parla vallée Negra , Biserica Aiba,

quie est le pays où se développent parti - jet franchira le Danube à Semendria où

calièrement presque toutes les maladies de

ia peau , aussi bien que celles des yeux .

Les fends qui furent envoyés du Ca-

nada permirent d
'établir en mai 1920 un

hôpital pour les tuberculeux pour envi -

un pont sera construit sur le territoire
serbe ; le pont et ia iigne seront cons -

truits par l 'Etat serbe .

Après Sa famînej les faiîves
Selon l'Isveslia, les loups et les ours

,
ont fait leur apparition dans plusieurs

" on une centaine denfams . let, aôpital 1
v jijes e t villages delà Russie , achevant

est dirigé par miss Emma Wood . j dans l 'horreur l
'

œuvre tragique de la

Le Dr Graff est actuellement attaché à ' famine .

EN ALLEMAGNE

la section du Caucase . Le Dr Marden est

!e président du comité médical de Coqs-

tantinople .

Dans les orphelinats
de Samsoun

Miss Edith Wood a assumé avec une

grande compétence , l 'œuvre de l ' assis -

tance médicale dans les orphelinats de

Samsoun . Elle a consacré son activité du -

tore qui enseignera le métier à 30 jeunes [ rant l 'été au traitement des maladies des

filles de réfugiés , de façon que celles- ci » yeux qui avaient pris des proportions
poissent confectionner les vêtements des ] alarmantes ,

garçons de l 'école .

ARodosto
m. Peter Prins et miss Caldwell assistés

de m. Dicran Ohannessian organisent des
cuisines pour foarnir la soupe anx 6.600

réfugiés concentrés à Rodosto et dont la

plupart sont des enfants . Ces malheureux

ont dû abandonner tons leurs biens dans

leurs villages .

Des baraquements et des maisons ont

été affectés à leur logement .

Le comité y envoya plusieurs de ses

membres et des vivres . l'armée grecque

paie 5 piastres par jour à chacun des

2900 réfugiés nécessiteux . Parmi les réfu -

giês de Rodosto se trouvent 3648 Armé-

niens , 2860 Grecs , 100 Turcs et 52 le -

raélites .

Assistance médicale
à Gonstantinople

La i34ome année de l ' hégire
Hier , à l ' occasion du renouvellement

de l ' année de l ' hégire (13-10) les ministres
se sont rendus au palais impérial pour
soumettre leurs félicitations au Sultan .

Peur les incendiée
La construction à Laléli des appartë-

ments qui seront affectés aux sinistrés
des divers incendies est sur le point
d

'

être achevée . La haute commission ad
hoc enregistre les demandes des intéres -

; sés pour leur réserver un logement .

La récolte du froment en France

Paris , 4. t.h.r.—m. Lefèvre Duprey ,

ministre de l ' agriculture , fit vendredi au

cabinet français une déclaration , ou il
———— [ estima approximativement la récolte du

Berlin , 3. т.н.r.— Le gouvernement ; blé en France . La récolte obtenue cette
de Berlin , conformément à l 'ordonnance ; année s

'élève à 87 millions de quintaux _

présidentielle , interdit toute manifestation î y compris les deux millions récoltés flans -*

nationaliste . [ les régions libérées et dans les nouveaux

En Saxe le gouvernement invite [ départements du Haut -Rhin , du Bas-Rhin
tous les fonctionnaires à observer strie-, et de la Moselle ,

tement la mise en exécution de l ' ordon -

nance ,

La Gazette Von Magdebourg écrit : i a

population de la ville de Meuhaldenstein
brûla tous le drapeaux noir blanc et rouge

qui étaient aux fenêtres de nombreuses
malsons .

En Espagne

parti démocrate bavarois approuva les

mesures prises par le gouvernement de
l 'Empire pour défendre la constitution et

toici un exposé rétrospectif du dévelop-] exprime l
'

espoir que le gouvernement ba -

pdment de l ' assistance médica e dû со.
1 reconnaîtra la nécessité da ces ше -

Madrid , 3. t.h.r.-■ m. Maura déclare

A Kiel un cortège de centaines de per-
1

que les milieux militaires estiment que 1э

sonnes parcourt les rues détruisant les matériel de guerre est presque complet à
enseijnes des commerçante portant Vins- >

espagnoles sont
cnption « Fournisseurs delà Cour ». 1 \ ^

Le Tageblatt de Munich écrit que l*. bien entraînées . On suppose que 1 avance
'

espagnole commencera le 5 septembre .

Le calme régna vendredi à Melilla , les

Maures ayant été durement épronvéa

mité à Constantlnople durant les deux

dernières années .

Lorsque le dr Graff vint à Constanti -

nople , le Dr Hoover avait déjà établi deux

cliniques l
'

une au collège des jeunes fiiles

l ' antre au Bib .e House .

Nommé membre de la commission des ? COMMUNAUTÉ ARMÉNIENNE

mercredi dernier .

sures .

ECHOS

ET NOUVELLES

orphelins , le Dr Grafî entreprit une ine -

pection dans les divers orphelinats et

dans les camps des réfugiés . Le manque

d
' infirmières pouvant en même temps
servir d

'

interprètes se faisait vivement

sentirt

Le Dr Graff fut heureux de s
'aesarer

les services de Mlle Isgouhi Manougian .

une infirmière diplômée de l ' Hôpital de

Marzivan . Des cours techniques furent

instaurés au y.w.c.a. Giâce à l ' assis -

tarihe des infirmières ainsi formées la si -

tuation des enfants s
'améliOi й- le fiom*

bre des maladies d '

yeux était déjà en dé -

croissance au cour de la 1ère inspection
ftlaîs pind tard «lies se répandirent d '

une

façon si alarmante quê le t)f graff dot

réserver trois orphelinats peur isoler les

maïadfcsv ii fut décidé de fonder un hô -

pital spécial keaf Edii Pbwhoma Hospi-
tal pour les enfants . Lorsqu

'

il visita le

grand camp arménien des réfugiés à

Haïdar Pacha en octobre 1919, il trouva

quëlèâ cSfidltiofis d 'entretim étaient des

pins défavorables . l'emplfiSëfttéfit âtoit

aussi peu propice pour l
'hiver que mal

conditionné . Plusieurs cas de tuberculose ,

de pfleUtfidnio et d
' autres maladies conta -

tugieuses étaient sigaalés , sâh§ possibilité
d ' isoler immédiatement les malades . Un

grand nombre d '

entre eux furent évacués

sur les hôpitaux . ls comité ©entrai armé -

nlen obtint , des bâtisses dans les dlffê -

rentes parties de la ville pour l ' install -

tion des réfugiés . Dans chacun de ces

camps , on service médical fatoiganisé et

dans plusieurs des petits hôpitaux furent,

installés avec nne infirmière résidente .

aq fur et à mesure que cette assistance

médicale se développa , notamment dans

les cliniques pour enfants , le comité re -

tira ses infirmières et le soin des camps

fut confie à d ' autres commissions . Les

enfants des réfugiés de tous les camps

sauf ceux de Scutari sont traités dans ces

cliniques .

Gliuifjues de bien - étre
pour enfants

En dehors dés réfugiés installés dans les

( Tcheeo-blovaqoie ne nourrit pas de des-
!

ques, notamment de la part de l 'Italie et ; camps et tians les orphelinats , il y avait

Prière à nos correspondants de i
&t' et qualre coinmiSsioils sont des Dominions Britanniques . Telles sont j des milliers dispersés à travers la ville ,

n'écrire Que sur un seul rnfp dp
> j

ac £iî s insPiraat des les principales questions sur lesquelles ! dans les vieux hans , dans des maisons en

feuille.
" 1ca l°ns .

ij traitede lriaa°n > d '

établir , l ' assemblée ,, qui doit se tenir à Genève,. ruines , dans les endroits incendiés . Le

; un modus vwendi entre les deufx pays , i sùfa à se prononcer ,
1
comité chargé de caser ces réfugiés prêta

Au Portugal
Lisbonne , 3. t.h.r.— Le ministre li -

béral Antonio Granjo s
'

est présenté devant

le parlement , où il lut une déclaration
ministérielle d '

après laquelle il se pro-

pose de faire nne politique nabonnie , ré»Le conseil mixte arménien a constitué
tm comité de 12 membres appartenant .

aux trois communautés de la nation ar- pondant au vœu de 1 opinion qui demande

ménienne pour recueillir des dons tant s la réduction d83 dépenses , ia suppr«ssiou

en espèces qu
'

en marchandises qu
' il re -

mettra au comité de secours américain

à destination de l 'Arménie .

*
* *

La Croix - Rouge arménienne ,prenant en
considération les ravages de la malaria

en Arménie ,a décidé d
'

organiser une vaste

souscription à Gonstantinople et à l'é-

tranger partout où le comité a des sec -

lions pour l ' achat de quinine et de pro-

dafls pharmaceutiques . Elle a également,

décidé d
'

envoyer en Arménie une mis-

sion sanitaire рэиг lutter contre les ma -

ladies épidémiques .

Déclarations de Djélal bey
Djétal bey , préfet de la ville , a fait les

déclarations suivantes à nn rédacteur de

i'Jkdarn :

t je n
' ai ni vu , ni connu le meurtrier

de Behbout кьзт Djivanchir . j'ai de

tout temps été contre les déportations . Je

n
' ai laissé déporter aucun Arménien dans

l@e localités où je me suis trouvé . c'est

pourquoi je ne puis comprendre pourquoi
. je serais convoqué par devant la cour

martiale britannique comme témoin . d'ail -

leurs je n
' ai même pas reçu de citation .»

Chez le prince héritier

Le pfines héritier a donné , hier , un

banquet en l 'honneur du prince héritier

de Perse . us fonctionnaires supérieurs
de l

' ambassade de Perse et 1э ministre

des affairée étrangères Izzet pacha
étaient parifli hs® convives .

Concours d'automobiles
Brescia , 4. t.ll.r.-e Le Grand Prix

Automobile pour le parcours de cinq cents

kilomètres a été gagné par Goux ,Français ,

en trois heures 35 minutes 9" ; second

Chassagne , Français , ea 3 h . 40' 52" ;
troisième Wagner , Ital en , en 8 h . 45' et
35".

Paris , 4. t h.r.— Voici les résultats
de la course cycliste Paris - Brest ; pie -

rnier Mottiat Belge ; deuxième Christophe ,

Français ; troisième Masson Belge .

L'industrie roumaine
Bucarest , 4. t. ii. r. — La Foire de

l' industrie roumaine sera ouverte le 11

du mois . Les travaux des pavillons seront

poursuivis avec une grande activité .

D 'après les premiers indice -, la foire sera

sans faute une véritable révélation , même

pour l
'opinion roumaine qui aura-.l'ocra -

sion de connaître tous les moyens et les

capacités productives de l 'mdugtrie do ia

Grande Pibumanie .
1

du déficit dans les dépenses d ' ordre ré»

publicain et le développement des res»

sources du Portugal .

mes

— Un torpilleur hellénique a cculé
un voilier au large de Karamoussa !.

— Ali Chéfik bey , a été nommé di-

recteur général de la éection du contrôles
au commissariat pour les finances d 'An.»

gora .

— Hazim bey , nommé gouverneur
général du vilayet de Trébizonde , a re»

joint son poste .

— Le Kodja-Ili , l ' organe turc officiell
du sandjak d ismidt , a commencé à . pa-

raitre à Ada - Bazar .

— Osman Nizami pacha , représentant
diplomatique de la Turquie à Rome , qui
s
'était rendu à Carlsbad , est rentré à

Rome .

— La réparation des canalisations de
l

'Evkaf est aehevée .

— Essad bey , ministre de l
'Evkaf a</~

intérim, et Burhaneddine bey , ingénieur
électricien , se sont rendus à Scutari pour
y procéder à certains investigations reja-

tives à la ligne du train Scutari - Kissikli .
— Le Bureau des diverses corporations

du Cauesse a décidé d ' instituer la «

maine des sinistrés 1 visses de la famine ,»
—Bucarest , 4. t.h.r.—Le 20 du mois

arriveront en Roumanie deux cents ехецг-

sionnistes italiens . l'on prépare un accueil

très chaleureux à ces hôtes très atten-

dus .

— Le préfet du département de Pétritcb »

(Bulgarie ) m. Kozlèff , a été assassiné par

des inconnue qui ont assailli leur victime

dans la ville même .

—m.Armstroug, inspecteur en chef de la

Société internationale protectrice de l
'

en»

fance , est arrivé à Gonstantinople .

—Hafiz Ismaïl effendi ,membre du siège
central du parti de l

'Entente libérale s
'

est

rallié au comité Ila-i-Vatan.
— Sélah Djimdjoz bey , ex-deputé de

Gonstantinople, se rendra prochainement
en Europe .

cixstj etoijle
a partir de ce jeudi 8 septembre
FLEUR DES ВШ8
avec dohothy dalton
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Les combats en

OBLIGATIONS
Turc Unifié 4 oio . » . . Ltqs. | 691-

Lots Turcs » ! . 8 ВО

ntéviep.r S cqs • • •
* • » ! 12 75

4 IgypS. 1886 3 rço • Frs 1510 -

s > 1203 3 oio « » » 12R —

» » .1911 R 6io , * HOC -

> Grecs 18S0 3 oio . % 900 —

e s 1904 g US ' Ltq 9 —

> » 1312 Ш- » 8 50
Anatolie АШ • « * 11 40

Ï1 4 llS » 11 40
» 1TI 4 t 10 15

Quais de Gonsiple 4 ojo, * s 19 50
Port H&ïdar-Pacha 5 ojo. 12 —

Quais de Smyrae 4ôro.
Eaux de Derdos 4 dp.
i de Sdfltàri 6 610- 11 50

Q 010. 4 65

Tramways , , , • . 4 50
Electricité » . • • » 4 50

ACTION

Anatolie Ch. de fer Ott. 5".. . 12 50
Assurances Ottomanes.
Balia-Karaïdin....
Banque Imp. Ottomane, 42
Brasseries réunies . , 35 —

» > Boas . 25
'

—

Ohartered ....
Gsments Réunies • » 14 —

Ddrcos (Eaux de). . , lt
Orogueria Centrale 9 80
Société d'Héraciêe —

Kassandra ord. . 6 —

» priv . 5 50
Minoterie l'Union.
Régie des Tabacs , . t 43 50
Tramways de Gonsprie. 29 —

» Jouissances
Téléphones de Gonsiple , * 16 —

Transvaal. ... »

Union Ciné-Théâtrale 9

Commercial
Laurium grec . , , , , »

Stéria
Baux de Scutari , * . , *

Da source turque ou affirme que
les combats se sont intensifiés dans
la région d'Oulou-Kadili-Sivrili.La
fbalailIS Confinue également à Kor-
sakli plus au nord. Polatli se trouve
située entre ces deux régions. Les
Turcs ont évacué Polatli qui n'au-
rait pas encore été occupée par les
Hellènes.
D'après les cercles militaires

turcs une nouvelle et violente ba-
taille semble probable.
Les Turcs auraient fait sauterie

pont d'Eski-Chéhir, ce qui aurait
provoqué la mort de 41 personnes.

Ей Virginie occidentale
Washington.— Des troupes fédé-

raies au nombre de 2000, comman-
dées par le général Barholi,ont oc-
cupé hier certaines mines de la
Virginie occidentale. La situation
s'est améliorée dans cette région.

(T.S.F.)

MONNAIES (Papier)
livre torque . . ,

«

Livres anglaises. » . ,

Francs français , , ,

Lires italiennes , . ,

Drachmes
Dollars ..... e

doubles Romanoff » . <

« Kerensky » , .

■'Sis
Couronnes autrichiennes
#&rks »

Levas .......
'SUieis Banque hnp. Ott
1er Emission. . • • .

640
565
241
134
160
loi

So
2
oo

26
242

La parti de l'Ëntdnlé ÙÈètdlë#
décidé de ne pas intervenir jtistftfe
la fin des opérations militaires en

cours en Anatolie.

Loi Etats-Unis et le Mexique
Un accord a été conclu entre le

ministre des finances De La Hueila
et les représentants des intérêts
du pétrole américain arrivés à
Mexico pour discuter sur cette
question. L'accord a été soumis à
la sanction du président Obrégon.

(T.S.F.)
Un accident d'avion

Charlestown.—Cinq aviateurs de
l'armée américaine sont tombés
près de Poe, dans le comté de Ni-
cholas. Aucune nouvelle n'a été re-

eue jusqu'ici au sujet de leur sort.
Les disparus sont le lieutenant
Speck, le pilote Fritzpatrick et trois
soldats de l'aviation. (T.S.F.)

40 Ruê Cabristaû

Teleph. Péra 2346

ij—atro—niTi'ii1; MM"

Concert Symphonique : Tous les vendredi
à 6 h.; 50 piastres.

Cinéma: Tous les mardis à9 h.; 10 piastres
Excursion à Beïcoset Thérapia: Le 4 Sept.

50.75 pts.
Tennis : Tous les jours.
Billards, Echecs, Orchestre, Biblio-

thèque, Chambres, Bains.
Bowen School for Boys: Ouverture le 26

Septembre, Cours préparatoires.
Péra, Association InstitiUe: Ouverture le

3 Octobre.
Cours du soir : Langues?, Secrétariat Service

Administration Commerciale.

Ecole de Garçons "BOWEN,,
Une école supérieure poUt an certain nombre de garçons bien re-

commandés. Une préparation complète pour entrer au Robert Collège
par des professeurs de grandes expérience. Des étudiants internes se-

ront admis. L'école s'ouvre le 26 Septembre.
Pour plus amples renseignements s'adresser à l'Y. M. C. A. 40 rue

Cabristan, Péra. Heures de bureau : 1 p.m. à 6 р.ш. tous les jours.
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les secours à la Russie
Paris, 4. T.H.R.— Aussitôt que le gou-

vernement des Soviets aura donné son

consentement à la proposition qui lui a

été faite et aura fourni l'assurance que
les experts rencontreront les facilités né-

cessaires pour procéder à leur enquête,
le comité d'étude sera formé. Il sera

composé d'une trentaine de personnes ap-

partenant aux nationalités des cinq puis-
sances représentées dans la commission

internationale, et choisies comme experts
An point de vue de la famine, des trans-

ports, des soins médicaux, de l'agricul-
iture, un agent administratif de la Croix-

Rouge sera désigné, des interprètes dont

les noms seront communiqués ultérieure-

ment lui seront enjoints.
Pour rendre plus effective l'organisa-

lion des secours quant aux produits et

instruments dont l'importation est parti-
.çqliê,rement nécessaire, le désignation de

zones où ils doivent être distribués doit

être faite. L'examen des possibilités de

ravitaillement extérieur, par zones terri-

toriales devra aussi être fait et des ins-

traction? seront données au comité.

Le rêve de Trotzki

D'après le Volia Roussia, Trotzki a dé-
claré ce qui suit au sein du comité com-

muniste de Moscou ;

t La potence nous attend, notre der-

niêre planche de salut consiste à créer

un vaste mouvement bolchéviste en Oc-

cident. Le seul pays où l'on puisse agir
efficacement c'est en Allemagne.

Nous devons consacrer tous nos efforts
à y provoquer une révolution rouge. Voici
notre projet. Nous enverrons au mois de

septembre 320.000,000 de roubles en Si-
lésie et dans les régions de Ronski et de

la Saxonie. Des troupes y seront expé-
diées et des^cominaqdants rouges expé-
rimentés seront engagés à cet effet, Nous

jouons notre dei'nléfè c'arté. *

PRESSE TURQUE
Qu'ont-ils gagné ?

L'Iléri estime que l'offensive que
les Hellènes ont déclancbée et qui
leur a valu tant d'efforts et de sa-

crificea cruels, ne leur a pas rap-
porté un résultat appréciable.
L'Iléri s'exprime ainsi :

Une période déjà assez longue s'est

écoulée depuis qu'a commencé cette

lutte sanglante. Or tout le succès obtenu

par les Heliènes se limite à quelques ki-

lomètres de terrain.

Si l'on songe que l'attaque a été dé-

clanchée par l'armée hellène, après de

longs préparatifs et les moyens les р1из
puissants, on ne peut ne pas rester sur-

pris devant le résultat obtenu.
Les Hellènes nourrissaient de grands

espoirs. Mais ils n'avaient pas compté
avec une résistance aussi vigoureuse de

la part des Tares. C'est par suite de cette

résistance que l'armée hellène n'a pu avan-

cer que de quelques pas seulement.

Par contre, l'armée turque, grâce à un

raccourcissement île son front, a fait une

économie de forces et a rendu sa position
■ ni;J ... т.ь z —о îuuuquci a

de se ressentir de cette situation, sans

compter que l'armée nationaliste a été

renforcée ces derniers jours de nouvelles

troupes:
A propos d'une médiation
Commentant la partie du dis-

cours de M. Lloyd George à la
Chambre des Communes au sujet
d'une médiation ou intervention
entre les belligérants — médiation

que le premier ministre avait jugée
inopportune — Ylkdam s'exprime
ainsi :

M. Lloyd George estime qu'il ne serait

pas équitable de forcer la Grèce seule-

ment à accepter la décision des puis-
sances.

Cette considération de M. Lloyd Georg®
est juste. Mais il serait possible de ne

pas donner à la démarche la forme d'une

intervention et de faire en sorte qu'une
paix juste et durable soit rétablie en

Orient. Au rétablissement de cette paix
toutes les puissances sont intéressées.
Il ne faut pas oublier que si la Grèce

se trouve à Smyrne, c'est par la volonté

des puissances. De même que celles-ci

PRESSE GRECQUE
Les revendications

grecques
Le Néologos constate que les ] r0péennes

"

journaux turcs accueillent avec for-i 1
ce plaisanteries les revendications
helléniques dont il a été parlé ces

derniers jours et se demande s'il
n'y a pas dans ces. commentaires
une secrète satisfaction au sujet de
la modération de ces prétention»
plutôt qu'un mécontentement à
cause de leur exagération. Notre
confrère écrit :

« Pauvres mortels qui rient à l'heure
où certainement il leur faudrait pleurer !

Nous supposons qu'ils se réjouissent plu-
tôt de la modestie de nos revendications,
car les lois d'après lesquelles le vainqueur
impose ses conditions au vaincu et qui
régissent le monde entier ne peuvent être
différents en Orient.
Il est possible que dans les journaux

et dans les universités l'on enseigne cer
taines théories concernant un règlement
en douceur des conflits armés. Mais dans
la réalité ces théories sont ordinairement

inapplicables et seuls les droits natio-
naux prédominent dans la fixation

quels ont été ajoutés récemment des

Aux Diabétiques
Tous ceux qui souffrent du diabète et

qui durant la guerre étaient sevrés de

gluten, apprendront avec plaisir que la

Coopérative Anglaise vient de recevoir et

de mettre en vente : du pain de gluten,
des Zarebacks maltés, sans sucre ou

sans sel du pain d'épices spécial Melpau
cacao à l'avoine, farine de gluten etc

ete, provenant des meilleures maisons eu-

points de vue nouveaux, se rapportant à

dôs intérêts économique*, à des zones

d'influence, etc.
PRESSE ARMENIENNE

La victoire hellénique
Après avoir rendu hommage à

l'armée hellénique qui sort victo-
rieuse de la 2me phase de cette

guerre, le Yerguir dit que l'aile
gauche de l'ennemi a pu échap-
per au mouvement d'enveloppe-
ment de l'armée hellénique, mais
c'est maintenant son aile droite

qui est exposée à un pareil mou-

vement.

Avis
La Section Consulaire de la Mission Di-

plomatique Russe en cette ville porte à

la connaissance du public que le 11 sep-
tembre prochain à 2 1[2 h. de Гaprès-
raidi il eera procédé à la vente aux en-

chères publiques des effet mobiliers se

trouvant dans le logement No 7 de la

■maison à appartements Edhem-Pacha,
Avenue Bnyuk-Dérè à Chichlif; salle à

manger, salon, cuisine, vestibale,2 cham-
bres à coucher, ainsi que des effets d'or-

ncment; vases, candélabres, tentures,
etc.etc.
Il sera loisible au public de visiter les

effets mis en vente le 11 septembre de 10
à 12 h.
Gonsiple, le 9 septembre 1921 n.st.

■■ ■ i ''ж

AVIS

LLOYD
Le bateau QJJIRINAJLE partira

mardi 6 sept, à 4 h, p. m. pour Darda-

nelles, Salonique, Pirée, Patras, Corfou,
Valona, Brindisi, Bari et Trieste.

Le bateau CARNIOEIA partira
mardi 6 septembre à 4 h. P- m. pour
lnéboli, Samsoun, Ordou, Kerassunde,
Trébizonde et Batoum.

Le bateau GRAZ partira samedi
10 sept, à 4 h. p. m. (Ligne de luxe)
pour Pirée, Gorfou, Brindisf, Venise et
Trieste.

Le bateau MEMO partira lundi 12
sept., à 6 h. p. m. pour lnéboli, Sam-
soun, Ordou, Kérassunde, Trébizonde et
Batoum.

Le bateau TRENTO partira mardi
13 sept., a 9 h.a.m.pour Smyrae, Rhodes,
Adalia, Limassob Larnaca, Mersino, Aie-

xandrette, TVipoli, Beyrouth,Caiffa, Jaffa,
Port-Said et Alexandrie.

Pour plus amples renseignements s'a-
dresser à l'Agence générale du LLOYD
TRIESTINO Galata, Moumhané.Téléph.
Téra 2127, ou à son Bureau de Péra (Pà-
ra-Palace) Téléphone Péra 2490, à Stam-
boul, Messadet Han, Tél Stamboul 235-

Société Commerciale
Industrielle et Financière

pour la Russie
Le bateau
THEOFANO SI&ERZ&E8

3.500 tonnes partira le to septembre 1921
des quais de Sirkédji, directement pour
Batoum
Pour pius amples renseignements s'a-

dresser au Siège de la Société, rue Vci-
voda, Noradounghian han, téléphone
Péra 29-29, ou à l'Agence Maritime inter-
nationale A.D. Sitcheff, Moumhané, Mo-
nastère S t-André.

ifaBC''

La Société des Tramways de Constan-
tinople a l'honneur d'informer MM. les
détenteurs des certificats provisoires des

obligations «Tramways 5 oio», Emission
1918, que l'échange des с rtificats pro-

pafrtrxifruefr'septôttîPr'e prochain
aux guichets de la Société, au Métre-lian,
Place du Tunnel, Péra.
Les certificats provisoires devront être

ïccompagnés d'un bordereau numérique
m double exemplaire, que MM. les déten-

tours peuvent se procurer aux guichets de

la Société au 1er étage tous les jours

ouvrables, sauf le vendredi, entre 9 1|2

et 11 lj2 heures du matin et da 2 à 4

Heures de l'après-midi.
L'échange des certificats provisoires

contre les titres définitifs s'effectuera

dans les 8 jours à dater de la remise des

certificats aux guichets de la Société.

Le prochain versement d'intérêt- ne

pouvant plus se faire que contre présen-
tation du coupon régulier correspondant
(No 7), il est dans l'intérêt des déten-

teurs des certificats provisoire de proce-

der à l'échange de ces derniers avant le

National Steam Navigation
Go Ltd oî Greece

Ligne bi-mensnelle de Marseille
Le bateau de luxe AXJDROS atteu-

£ТЛП
.,

WhoSîBListW-
çhant à Mitylène, Smyrne et le Piree.

Pour tous renseignements s'adresser à

l'Agence Générale Galata,Omer Abid han,

2me étage. Tel. Péra 1320.

Notre confrère estime que si les
pr0mjer octobre prochain date d 'échéance

Hellènes remportent également la, du COUpon No 7.

Gonsiple, le 24 Août 1921.

La Direction.

l'y ont appelée, de même elles pourraient
lui ordonner de s'en aller. j|

Il est toujours temps
de revenir en arrière
Dans le Peyam, Ali Kémal bey

estime qu'il n'est pas trop tard
pour revenir dans la bonne voie.
Il s'exprime ainsi :

Même aujourd'hui, il serait possible
de revenir en arrière. Il n'y a pas lieu de

tenir compte des palabres hellènes.

Ainsi que nous l'avons expliqué à di-

verses reprisas, les fondements1 de cet

empire ont été jetés politiquement par

l'Enrope d'une façon très solide. Grâce à

cette politique, non seulement les Hellè-

nos seraient amenés à évacuer Kutahia et

Eski-Chéhir, mais ils ne pourraient pas
rester davantage à Smyrne. Il suffit que
nous sachions montrer la perspicacité né-

cessaire. En Europe, il y a une politique
d'équilibre qui s'intéresse à la situation
de l'empire ottoman.

Tribunal Consulaire d'Italie
11 est porté à la connaissance du Pc-

blic que la Société d'Assurance Italienne
«Mutua Internazionale di Sicurtà» qui a

cessé ses opérations, n'a rien avec la

Société d'Assurance «La Mutua Nazionale
delle Assicurazioni > ayant son siège à

Rome, laquelle commue ses opérations
dans le Royaume d'Italie et en notre ville.

Le Juge-Consul
(s.) TRIPEPI

victoire dans ce secteur ce sera la
dernière phase de la guerre.
Ponr ce qui est du résultat par rap-

port à la question arménienne, nous re-

doutons que la paix ne soit restaurée à

notre détriment dans l'intérêt des deux

parties belligérantes et en l'absence de

nos délégués et des délégués russes au
* sein de la conférence qui se réunira pour
statuer sur les affaires d'Orient.

FAITS DIVERS
Cambriolage

Des voleurs ont pénétré dans la maison
de Zia bey, quartier de Djessam bey,
rue Kémer, à Fatih, et ont enlevé une

machine à coudre Singer et 600 livres

turqnes. Ils ont ensuite pris la fuite en

escaladant le mur du jardin.
Incendie

Un incendie a éclaté dans la nuit
d'avant-hier à Halidji-Oghlou aux environs
de l'échelle : 15 maisons et 8 magasins
ont brûlé.

Un fou furieux
Deux pétrisseurs turcs Ihsan et Ali se

sont i pris de querelle à Koum-Kapou.
Ihsan a blessé son compagnon d :

nn coup
de couteau. Pris soudain d'uua crise de

folie, il s'attaqua aux agents de police
accourus et mordit plusieurs passants.
Le fou furieux a été arrêté. C'est la 3me
fois qu'Ihsan avait été atteint d'aliéna-
tion mentale.

Un vol de 20000 livres
Une somme de 2000 livres en or a

été volée à un certain Mehmed effendi à

bord du bateau italien Carniola. Le
nommé Avram sur qui pèsent des soup-
çons a été arrêté.

Le crime de Fsamatia
Le pécheur Séropé en état d'ebriété a

tuéàconps de couteau son compagnon
Kévork à Merhàba Keuchessi, sis à Pso-
matia. L'assassin est en fuite. Le mobile
du çrlmè n'e^t pae connu.

Avis
Il est porté à la connaissance du public

qu'à dater de la publication du présent
avis, il ne sera en aucune circonstance

permis aux particuliers ou organisations
quelconques, de se livrer à des collectes

d'argent dans les rues de Gcnstantinople
La police interalliée ainsi que la poiiee

ottomane ont reçu les instructions néces-

saines pour empêcher toute infraction à

cet ordre.
Les contrevesants seront censés avoir

délibéramment désobéi aux ordres de la

police,
Signé : Colonel BALLARD

président de la commission interalliée
3 de la police

Le paquebot-poste FOKjONIA bat-

tant pavillon polonais partira de notre

port mercredi 7 Septembre directement

pour Batoum acceptant des marchan-
dises
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser TheEasternGo of transport et

Insurance Ltd, Galata Phaliron han

No 19-20- Tél. Péra 2549.

Agence Maritime
MORENO ALGRANTI

Le СAFITA REVEVLTJLatten-
du des ports du Danube mercredi 7 crt.

partira le même jour directement po ir

Marseille et Barcelone, acceptant des

passagers de toutes classes et marchan-
dises pour ces destinations

Ce vapeur dispose de luxueuses et con-

forlablcs cabine de 1ère et 2me classes

ainsi que de tout le confort moderne.
Pour plus amples renseignements s'a»

dresser cbez Moreno Algranti, Sirkédji,
Yéni Han, No 6-9, Tôlép. Stam.2023-20-24,
et chez Théo N. Curmnsi,Tchinilt Rihtim
Han, Galata, Télép. Péra 604.

INSTITUT FRANÇAIS
pour JEUNES FILLES

Mme LALOY-BRAGGIOTTI directrice
fondatrice de l'Institut Français, 15 Rue
Taxim, informe le public que son Ecole
à partir du 1er Septembre sàtm tra&£-
férée

132 Rue Sira Selvi
L'Etablissement suit les derniers pro*

grammes de l'enseignement primaire efc

secondaire, prépare à l'obtention desdif-
férents diplômes.

On y enseigne les langues, dont l*hé»
breu, les arts d'agréments.
Il reçoit des externes,des demi-pension-

naires et dans les petites classes admet
les petits garçons.
La rentrée des Classes est fixée au 3

Octobre.
Pour les inscriptions s'adresser ; jus-

qu'au 10 Septembre, 15 Rue Taxim tous
les jours de 10 h. 1 [2 à midi. A partir
du 10 septembre, 132 Rue SIRA SELVI'

Ecole Américaine
de Garçons

Chifté HavuZf Geuz Tépé, Conslantinople
Une école interne et externe de garçons

sera ouverte dans le local du défunt
Hassan Rami Pacha, Geuz-Tépé, 46 et 4B
Chifté Havuz Djadessi, le 15 Septembre.
De» garçons de l'âge de 8 ans à 15 ans

avec une bonne recommandation seront
admis. L'école sera dirigée par des pro»
fesseur* de grande expérience.
L'école prépare les élèves pour passer

au Robert Collège.
Pour plus amples informations s'adres-

ser à Dr. J. P. Me Naughton qui sera &
son bureau No 17, Bible House, Stam-
boni, chaque mardi et vendredi. (8843

Ranflllfi Imnârialû fïHnm***
aux porteurs de la Dette Unifié»

résidant en Turquie
Le Conseil d'Administration de t»

Dette Publique Ottomane, informe les

porteurs Alliés ou Neutres que le délai

fixé pour le paiement de l'acompte de

Lstg. 0; 1: 3., par Coupon Unitaire de la

Dette Convertie Unifiée, des échéances

Mars 1915 à Mars 1920 inclus-, devant

expirer le 1er Septembre prochain, ce

terme est prolongé jusqu'au 1er Mars 1922.

Le Siège, à Galata, do la Banqae lmp&-
riale Ottomane, accepte à ses Guichete,
jusqu'à cette dernière date, les susdits

Coupons pour l'encaisseme**

acompte pour compte des détenteurs su-

jets Alliés ou Neutres.

Société Anonyme Ottomane
des Téléphones de Gonstantinople

AVIS
La Société des Téléphones informe

l'honorable public que sa Centrale de

Candillt entrera en fonction à partir dn
9 Septembre prochain. En conséquence
les abonnés habitant la côte d'Asie du

Bosphore au delà de Scutari auront un

nouveau numéro téléphonique. Une liste

de ces changements pourra être obtenue

sur demande adressée au Bnreau de la

Société, Tahta Kalé, Stamboul.

Angiolymphe
du Dr R У U S

Traitement spécifique
éle la tuberculose

S'adresser pour toutes comman-

des à Mihran Kalfayan, Stamboul,
Sultan Hamam, Kfendrofs Han, 7.

PAPAYANNl LINE

(The Ellerman Lines Limited)
Le vapeur TRENTINO venant cte

Liverpool avec marchandises diverses est

attendu ici vers le 8 courant.
Pour plus ample» renseignements s a-

dresser aux agents, Doras Brothers, Tcti-
nili Rihtir* han, Galate.

Agence Maritime G. Dutger & Со

Là bateau ANASTA8IA partira
mercredi 25i7 septembre pour Bonrgas et

Varna, acceptant des marchandises
passagers.
Pour plus amples rensignoments s a-

dresser à l'agence G. Dulger et Cie,
TchiniU Rihtim han 2me étage, No 13-14.
Galata. Téléphone Péra 2563.

Société Anonyme Ottomane
d'Electricité

Avis h la clienèle

La Société d'Electrici é informe sa cl en-

tèle qu'elle appliquera aux quittances dn

mois d'Août 1921, sur base des tarifs et

majorations stipulés dans la Convention
Additionnelle du 2 Septembre 1920, Гвэ

taux suivants vérifiés et approuvés par
les Commissaires du Gouvernement.

paras 672 ou Ptres. 16.80 par Kwh.

pour Eclairage et Usages domestiques.
Paras 336 ou Ptres. 8.40 par Kwh.pour

usages industriels.
Gonsiple, le 20 Août 1921.

La Direction.

Société hellénique
d'entreprises maritimes

Navigation
A PALIOS

Ligne postale régulière de

Consjplc-Smgme-Lc Pirée-Eggpte
Ligne hebdomadaire

Le bateau rapide postal à lumière êlec-

trique ANTIGONI disposant 150 lits

deir© et '^me classe,ainsi que des places
confortables pour les passagers de зе cl.

partira des quais de Galata, jeudis crt.

à 10 h. a. ю. pour Rodosto, Dardanelles,
Smyrne, Ghio, Pirée et Alexandrie ac-

captant des passagers de ire, 2me et 3me
cl. et des marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser

anx Agents généraux de la susdite So-

ciôté Mrs. Papaioannou, Zacca et Cam-

bouridi, quais de Galata, Tchimli Ri h-

tim Han, No 2 Rez-de-chaussée, Té>

phtinte Péra 2350.



Avis aux Médecins <

''"HAUTE" COMMISSION 1ÎËS .m
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No 182 Adjudication définitive sous pli fermé
dis mercredi 4 Septembre 1921

A Saradjkhané : 151 kilos de ruban, de coton blanc, 396 bon-

^rS^œrîeU

rt"=STt|téflles d'encre à marquer. 147 bouteilles d'encre pour métaux,906
antre genre de maladie (Dr garantis, | ^los de УвГБШ EOiï\

A la fabrique de tissus de Defterdari; 7.000 kilos de câblei en

canl tchib ït beic

| 7 — p brut conz beil tchen
cand a-hissar 7 45 p eau! sten yénik ther Ьпусг aiefis

yenim

Faiblesse, Neurasthénie
1) Kaleflnid m'a donné <àtb résultats

incontestables chez les Sftterasthénlqîies
et les impuissants (Dr ïahoubian.de l'hô-
jpitai bulgare). 2) J^i employé les mer-

veilleuses préparations D. Ka'leniichenko

Joyeux tout content de
sant. (Dr Paraskevopoalos, rue Toptchilar
122). 4) «R- Z. est un neurasthénique,
après avoir pris Kalefluid il dit . «Je suis

rajeuni de 20 ans et Je suis de nouveau
am tomme». (Dr Osganian, Sakiz-Agatch
3) Kalefluid D Kalenitchenko est contre

impuissance neurasthénie, anémie, in°

somnle, consomption, faiblesse etc.,pour
fortifier les forces pendant et après
TOUTES MALADIES, est en vente dans
les pharmacies et к notre dépôt rue de
Brousse 28. Appt. 2 Péra.

Service des vendredis et dimanches
DESCENTE

б 30 de tehen beii couz bech
6 15 de yenim mess bnyu ther yenik

sten boya r-biss beb arna orta bec!)

6 15 de beic p-bag tchib canl a-hissar
cand

7 15 de couz'scut
7 de yénim mess bnyu ther yenik

sten émir boya r-hissar beb arna.

g 15 de cèuz.

7 40 da yénik béic p»bagt tchib canl
a-hissar cand v'ani tCheix beil

8 15 de conz scut

7 lo de a-r-cav yénim mess buyu kiret
ther yenik

8 45 de arna sent
8 45 de yénik beic p-bagt tchib canl

a-hissar card vani teheu beil couz

Direc. Croix R. Hellène). 3) J 'ai prescrit
Kalefluid pour ttfttttàst énie se-

t

xuelle Le patient est revenu me voir j fj]s Jq fer usagés.
! l'effet satisfai-

dépôt de constructions d'Oun-Capan : 500 brosses pour
badigeonnage.2.100 marteaux pour los casseurs de pierres. 500

marteaux pour maçons. 425 foreuses (moukaab sur carton).
Au dépôt des fortifications de Piri-Paôha: 87 kilos de fils de

. ч „ ц . ч
, f>_ c

cuivre usagés, 60 kilos de fils de cuivre épais. 85 kilos de fils de j 9 15 ^scut bech
cuivre neufs et minces. 139.000 mètres de câbles pour éclairage \ ю de scut
. i . . 110 15 de conz scut oech
electnque.

Au dépôt de vivres d'Oun-Capau: 3.517 kilos de(tchémens secs)
4.493 kilos de (tchémens, tcbéguirdek).

A l'imprimerie militaire : 1 machine pour lithographie.
Au jardin de l'hôpital de Haïdar-Pacha : 2 machines étaux.
A Anadolou-Kavak: 1 barque sans moteur.
A la direction de la minoterie d'Oun-Capan : 1 camion marque

5 15 p beb r-hiss boya émir sten yenik 4 7 45 - ecyt conz beD tchaa
ther k;retc buyu mess yénim | g — p sert bech / ;

5 15 p.- scut bec
_

i 8 — p orta a~ua bsb r-hissar émir sten

6 10 P bech orta arna beb r-hiss boya | yenik beio
cand | 8 15 p bech boya yenik ther buyu mess

б 15 p-scut couz | yénim .

6 во D scut * s 20 p bech vanik cand a-ntesar c«n.

6 40 p boya sten yenik ther baya raess S tchib p-bagt beic
yenim

'

| 3 80 P scut couz bel! tchen
6 46 p bech beil tchen vani cand a-hiss) Uune d© Scuîarî-Ponf

canl tchib p-bagt beic mess r-a-cav | Qe Scutari au Font :

7 30 p séut couz beil tchsn arna (les|g.4.5 7.26 g— 8-30 2— 0-30 10 30 !t 45

1.15 8.20 4 20 5-20 6-25 6-—6-15 6.33 7Д0

8 45 dé yéiiim mess buya ther yen;к
sten émir boya r-tlissal beb bech

11 30 scut

10 3o de yénim raess buyu beich yénik j
'

émir canl a-hissar cand arna tchen -

beil conz (suppr. les vendredis).
12 40 ne sent couz bech
И 45 de yénim mess buyu ther beic

p-bagt tchib cani a-hiss Cand arna

tchen bei! couz (les vendredis un t

Les élégantes n'auront plus à se soucier

d 'être bien habillées. \

Les deux créatrices du tailleur pour
dames An Raffiné viennent d'arriver de
Faits avec leurs riches modèles.
Grand'rue de Péra, Apart. Damadian

1er étage, au coin d'Asmàli-Médjid.
8730-4

g^tux» СоШеЬа
<K>UXiarLà

Щг- —"X

^ Il
ШШ,

quart d'heure р1из tard),
de sent bech

une taïuk
formeru

ôoupfe * èZéqard^ ^
ôokeL.j-г-л - éià : r 5/
Oouû en -ocpcx idiote ^ (

cSar*iô:
/ > \j

«Benz»,
A la fabrique de voitures de Béharié: 2 (djraskals) avec âecSs- L*

45 bei?yénik sten boya r-hiss beb

с.л,'Гйо arna orta bech (sttppr Icsdim.)
, , . .. , .

. 1 , , / i 12 45 de yénim buyu ther beic yénik sten
A lâ BectlOIl des fortifications du service cllDi(J\lô du départe^" | boya. r-hissar ЬбЬ &гд& tchen beil

ment de la guerre: 148 paquets de plaques de photographie, 251 j .
(supp. vend.)

paquets de papiers de photographié^ 156 kilos d'hyposulfite de soude, j 3 20 de scut

No 183 Adjudication définitive, du 10 septembre sur les lieux j
et en même temps au local de la Haute Commission des ventôg à ?

Constantinople de 84.000 kilos d'huile d'olive dont les 73.760 com-

mestibles (lapanti) et les 10.240 pour savon provenant des dîmes du
chef-lieu d'Aivadjik et dès villages dépendants lîetmi, Ааа-Ф "~~

Nousretli, Erkli.

icr-c;

L S i ■j ïi ( Cadet 26

10. du. 43..

Entrée par la Rue Zumbul
« Magnifiques Ceintures élastiques à

partit de 0 Llq.
^рЮТ—.П1И11ПТ1ИfIiryti ' r^v.riâSÈsame^№№^^ in

LEÇONS DE MUSIQUE
uvuuc fjui liYi (ji vupc tte jrrUfCSSCUTS

russes diplômés
Mme MARIE D'OfiOLENSKY (lauréate
du Conservatoire de St=Pétersbourg)

Piano.

iM-. W. STERNAD (diplômé do Gon-
*

g "^iërvàfoire do Prague) Violon.

Èf R. STERNAD (diplômé du Con-

. scrvalotre dp Prague) Violoncelle.

S'asresser au magasin de musique
tt'Antfrfti Grande Rue de Péra Mo 68

TÉLÉPHONE PÉRA 309.

(8952)

| BLEU COLMAN

fn Le Bleu saris pareil

Aulx Nouveaux latablisseîtieiits

IN. KARAKACH &SOCRATE(coupeur diplômé de Paris)
Depuis Ltqs. Costumes §ur me-
costumes prêts | ^ sure depuis Ltqs.

Stamb.Place du pont No 16. Salons d'Exposition Tél. St. 906 Nos 1,2,3,7, 9

Les FAITS parlent pour la Machine à écrire |
tr4

НШ|
On ne voit qu'elle installée dans tous les bu-
reaux à une majorité écrasante.
seusa agents : S.P.l. (Bl-Frateili Hsîfîî)—Galata Rue Mah-

#
moudié 11 Tél. Péra 1J81 Stamboul rue Meydanjik 15-16 1
Tél. Stamboul. 562.

4 20 de scut
4 80 de bech scut
2 «5 de couz beil tchen arna о and
5 20 de scut couz

4 to de yénim buyu ther beic yènik sten

boya r-hiss beb arna orta bech
(supp les vend.)

4 45 de beic p-bagt tchib canl a hiss
cand arna tchen beil

6 45 de bech scut

6 35 de scut couz

7 de bech scut

б 40 de a-r-cav yénim mess buya kiretcli
ther yénik boya (les vendredis un

quart d'heure plus tôt et touchera
beic sten émir r-hissar beb arna

orta bech)
6 46 de beic p bagt tchib canl a hiss

arn

7 15 de boya cand vanik tchen beil
couz scut

6 35 de mess buyu ther yénik sten émir
,r-hiss beb arna orta bech (supp.
les vend.) •

8 15 de bech scut

g 30 de sent bech
7 de yénim mess buyn ther beic

p b-agt tchib canl a-hissar Cand
arna (supp. les vend )

8 35 de arna tchen beil couz scut (sup.
les vendr.)

- 45 yénim mess buya ther bei
y«niк noya

7 20 de yénim mess buyn ther beia
yenik boya a-hissar beb arna ortc
bech (supp. les vendr.)

EV50MTÉE
7 20 p couz scut

7 35 de bech p scut

7 60 P couz beil tchen aima

vendr jusqu'à couz)
7 45 scut béèh
5 i§ p bech orta arna beb r-hiss boyr.

éîrAf sШ yénik ther buyu mess

yénim
8 30 p bech beil tchen УяР-l c3ud a-hiss

canl tchib p bagt bêî&
£45 p scat couz

IlORAKE ORDINAIRE
DESCENTE

W- M
6 30 de couz. scut
G 15 de beic p-bagt tchib canl a-hissar

cand van

7 — dé tchen beil couz scut
6 15 de y -mahalé mess buvu-déré ther

yénik sten boyadj
6 55 de émirg boyad r-hissar bebek

arnaout ortak bech
7 20 de van tchen beil conz scut
7 15 de yénim mess buyd kiretch ther

yénik
7 30 de beic p-bagt yénik sten émir
15 boya r-kissar beb arna orta becb

de couz scut

7 30 de yénik beiep-baght
a-hissar cand

8 20 de van tchen beil
8 45 de couz

9 — de scut
7 4o de f;-r«cav yénim mess buyuk ther

yenik
9 15 de couz

9 30 de scut
8 40 de yénik beic p-bagtchê tchin

canl a-hissnr cand vanik
9 50 de vanik tchen beil couz
10 15 de couz bec scut

9 -- de yénim mess buyuk ther yenik
sten boya.

9 — de cand a-hissar canl tchib yénik
émirg r-hissar beb arna orta bech

11 45 de yeni mess buyn ther beic
p-bagt yen canl a-hissar cand
arna tchen beil

12 25 de tchib yenik sten boya r-bissar
beb arna orta bech

1 — de couz scut
2 25 de couz beil tchen arna a-hissar

canl
1 — ae a-r-cav yenim mess buyn kiretch

ther beic yeni sten boya r-hissar
beb arna orta bech

2 52 de beb r-hissar boya sten yenik
beic p-bagtch tchib canl a-hissar
cand arna tchcn beil couz scut

5 23 de couz beil tchen vanik
6 05 de scut couz

6 23 de orta beil tchen vanik
6 — de yénim mess bnyu ther beic

Ânoic r-his.cftr ЪрЪ
5 35 de r-hissar boya émir sten yénik

bpic p-bag tchib canl a-htssar
cand

7 15 de ssut couz beil tchen

MONTÉE
7 15 p scut bech ■

7 45 p couz scut
7 45 p vanik tchen beil

cand

1. S»
pa pont à Scntarb:

7 l6 7.45 8 20 3-25 8-50 S 20 9 5 : > 11.—

12 3o m— 3.— 4.— Ô-— 5-45 b.lo 6 30

7.- 7J5 7.40 8— 8 30-

Ligne de $nutari-$8cmxtacne
De Scutari à HeG-biktache :

.

7-{Q 815 8 4o 10 35 1 "-15 210 3,30
4 40 frâÔ 6-15 6.50 7-10* ^- 2Р
De Bédkktache à Scui 4n -

8 9 35 10-25 19-50 11-45 W° 3 4 0

7 8-30 . .

Llgn^ de Pont-Harem-Sa^PjaX
6 10 p Harem Saladjak
5 30 P Harem Saladjak Scutari

Abolition ds la £aéri$oir
lente de la Blennorragie
par les Tubes et Perles du Dr

DESCHAMPS, professeur à l'U-
nivexeilé de Pars. Guérison r**

dicalc rfe R'ennorragie aiguë.
chronique spernutorchée, mala-
die cio cystn (cystide), etc.
En Vente Л la Pharmacie Сйп-
znch à Pesa, et Arsénaki à
Sirkcdji.
Prix : Piastres 125

DEPOT: Galata. ftoumhàué. Couteaux

han. Nos 1, 2 Л >. Tél. Péra 2U9.

Avis
ON DEMANDE une personne expéri-

mentée connaissant très bien l'art d 'éle-

ver des oiseaux de basse-cour, ainsi que
le système de l'incnlbation artificielle an

moyen de couveuse. S 'adresser par écrit

au bureau du Journal sux initiales M.ï.K.

898-3

A ïBtllire d'GCSaSifî!! reSat" nôave
Underwood à caractères grecs. s'adXW-

ser à l'Administration du journal

f« iniiui
chambres spacieuses pour

Il IvUcI berroau* ли -dessus de 1 im-

meuble du journal Bosphore s'adresser
à l'Administration du journal.

A de suite bureau de deux pièces
très bien installé. Galata, Omesr

Abid Han, 3e étage, No 8 9- 8ЭЗТ

il 8 20 p arna cand a-hissar canl tchib; g _ p bec couz beil tchen arna cand j АЯллл!пп ftvrsnn4lft«n«ISr» à vonc

|! p-bagt beic buyu mess yénim (les| a-hissar canl tchib yenik • uCCOSSOil ВХОбЬИОКПВ'Ш, d'urger
1 vende, de beic jusqu à vénik) - g 25 p scut bech couz I à Ortakeuv. sur la route du trauiwi

I IJ б \Я If" яшяяшшя

Faites vos provisions dès à présent à la
GO-OPERATÏVE DE COMBUSTIBLES

PERA, BOULEVARD TAXlM
Bois de chauffage, Charbon de Ьои, Cardiff, Coke, Anthracite, Pétrole,

Huile minérale, Graisse, Carbure etc., etc.
Vente en eros et en détail.- PRIX hors Г.пкпгттккг.р

Bull

9 Dépôt Généra1;J.&J.ColmariLtd

^ Gonsiple Agency,St.Saûassar llan ^
3

Capital francs : 30,000,000

Siège Social à Paris : 99 Rue des Petits-Champs,
Siège de Galata : RueVoïvoda No 27-35.
Agencé de Stamboul : Baghtché-Capou No 15-17.
Dépôt spééial des marchandises ; Tabta-Calé No., ,

Toutes affaires de Banque
?J Service avantageux pour la caisse <fépargne.

Lioeatlon de Sufcs à, Galata et à Stamboul
dans des cBmmbres fortes de toute- sécurité
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p-bagt beic
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i i in.ii.^1

Gérant Djémil Siouffi, avocat

No 118 Foiiilleton du BOSPHORE 6-8-21 j actions, mais je ne suis pas un méchant
• homme et je voudrais vous protéger...

——__ - — j Françoise hocha douloureusement la

, |tête.
— Me protéger ? Hélas ! c'est impos-

sible !... Streiitz a dit...

| — Oui, Streiitz a dit... mais dire et

; faire sont deux !... Non pas qu'il soit in-

romaa cinéma en 5 époques ; capable de mettre sa menace à exécu-

jj tion...
"" {mais, qui sait?... Si, au dernier moment,

j quelqu'un se dressait en travers de sa

(route ?
— li est fort...
— La force n'est pas tout... C'est par-

fois quand on se croit le plus sûr de réus-
sir qu'on échoue, et vous né devez pas dé-
séspérer...
Il avait prononcé ces derniers mots très

bas, bouche contre oreille,, fouillant l'orn-
bre d'un air inquiet.
Françoise murmura, le cœur battant :
— Est-ce possible ?

11 se leva, alla sur la pointe des pieds

DOUZIEME EPISODE

JUSTICE

,,, II.-DEUX CHIENS.

— Monsieur !... balbutia Françoise.
— Chut... fit la Taupe... N'ayez pas

pepr, je ne vous veux pas de mal.
C'était la première bonne parole qu'elle

entendit depuis son incarcération ; elle j jusqu'à la porte, jeta un regard dans le
en ressentit une joie immense, et une lueur J couloir et revint en répétant ;

d'espoir lui rendit un peu dé courage. La ?
— Chut !... Chut !...

Taupe s'assit près d'elle. | —Vous êtes bon... murmura Françoise.
— Je suis un pauvre diable, un dévoyé, j H la sentit sans force et jugea le mo-

un faible ; j ai pu commettre de vilaines fment venu de jouer le grand jeu.

Ёшшс&тсв?л

— Je ne suis pas complôtemént' psr-
verti, et je peux vous sauver.

— Vous ?
— Oui, moi, le plus humble, le plus

obscur; moi, qu'on brutalise comme vous,

et qui, comme vous, ne cherche qu'à fuir
cette maison infernale...
— Ah ! s'écria Françoise, délivrez-moi

et ce ne sera pas assez de toute la fortune
des miens pour vous payer un tel service.

—-Je ne demande pas tant, dit la Taupe.
Pour moi l'argent ne compte pas... et je
ne souhaite qu'une récompense...
— Dites...

—Vous, prononça-t-ii d'une voix sour-

de, en passant le bras autour de sa taille.

Françoise se dégagea avec horreur ; il
la retint et poursuivit, la parole brève, le
souffle court, ses lèvres effleurant les ehe-
veux de la jeune fille, l'esprit si bien cha-
viré par le désir qu'il ne s'offusquait pas
de la résistance farouche qu'elle opposait
à son étreinte :

— Vous, vous seule !... Je vous aime...
comprenez-vous ? Vous serez ma femme,
ma chère petite femme... Ne vous détour-
nez pas... Vous n'aviez pas remarqué jus-!
qu'ici ?... Souvenez-vous... C'est moi qui)

quand Streiitz ^vous a menacée, c'est moi j — Je

qui, à force de raisonnements, de prières, vous.

n'ai peur de rien... que de

l'ai détourné de son projet...
La passion le rendait éloquent.Les mains

tremblantes, mais timide encore, il l'atti-
rait contre sa poitrine. Françoise devina
le parti qu'elle pouvait tirer de cette ivres-
se et faisait violence à son dégoût, refou-
lant sa haine, murmura :

— J'avais remarqué tout cela, mais

je ne voulais pas y croire...

— Le croyez-vous, maintenant?
— Peut-être...
— Alors, vous êtes à moi ?

Elle le repoussa sans violence et dit,
les yeux dans ses yeux :

— Faites-moi sortir d'ici.

La Taupe redevint, méfiant.

Elle feignit ne pas comprendre :

— De moi, malheureuse qui suis en-

fermée, sans appui, sans ami, sans ar-

mes ?
— Oh ! ce n'est pas de cela qu'il s'a-

gît... Je connais les femmes ; toutes pa-
refiles. En paroles, des anges ; en ac-

tions, des serpents ! Ici, vous êtes gen-

tille, accommodante, prête à n'importe
quoi... Une fois dehors ?... Ce n'est pas
le langage des amoureux qui vous cour-

tisent dans les salons, je sais, mais nous

ne sommes pas dans un salon et je ne

suis pas un amoureux ordinaire ! Qui me

prouve que le seuil franchi, vous ne ten-

terez de m'échapper?
Pexi à peu, la colère durcissait sa

Sertir d'ici !.. Savez-vous ce que je ; v0 *x '

risque ?

— Si vous m'aimez...
— Si je vous aime... si je vous aime!. % .

Streiitz, Lucius et Ricardo font bonne

garde ; qu'ou me surprenne, qu'on me

soupçonna seulement, et je suis un

homme mort...
— N'en parlons plus ; je vous cro-

Je prête sur gages, ma mignonne :

I quel gage me donnez-vous ?

— Un marché ? Je refuse ! dit caté-
i goriquement Françoise.
| Ce ton tranchàut décontenança la

i Taupe.
Un instant, i? songea à l'empoigner et |

à la prendre. Mais i! avait perdu en vains î

cave humide, sa passion un autre lit que
cette terre battue où les cailloux, mê-

l§s à la poussière, roulaient sous le pied.
—■ Ecoutez-moi bien ; je peux vous faire

fuir, mais il faut que je me sauve avec

vous. Je ne vous lâcherai pas plus qoe®
votre ombre; et, morte ou vive, vous s#-
rez où je serai. Si ça vous va comme ça»
je suis votre homme.

— J'accepte, dit Françoise.
—Vous acceptez le départ... et le reste?
Il s'entêtait à obtenir cette promesse,

tenaillé du désir d'un consentement cer-

tain, partage entra la tenfation de la bru-
taliser tt celle, cent fois plus douce, de ne
la tenir que d'elle-même. Dans cette âme

de brute, l'amour faisait une étrange be«

sogne ; Françoise le devina, et, mesurant

l'ascendant que sa personne exerçait sur

lui, le biava presque :

— Faites-moi d'abord sortir ; nous ver-

rons ensuite.

—Soit, gronda la Taupe, je joué le tout

pour le tout... mais ne comptez pas vous

( payer ma téte, ce serait nAl me connaî-

; tre. Là bas comme ici, je vous tiens ; j'en
i maté d'autres...

vous ai apporté des couvertures... Je] yais plus brave,
veillais derrière la porte... Déjà une fois, Il eut un sursaut d'orgueil :

discours un temps précieux, d'une mi-г
nute à l'autre, quelqu'un pouvait entrer, l
enfin, le régal qu'il se promettait deman- j
dait un autre décor que celui de cetie à suivre


